
J O U R N A L  D E S  PA R O I SS E S  DE  MARQUETTE -  SAINT-ANDRÉ -  WAMBRECHIES

APPEL À LA CRÉATIVITÉ

Ce journal parle de mars, il sort en septembre. Cet édito est rédigé en juillet. Six mois de 
bouleversement de notre monde. Nous n’en finissons pas d’osciller entre ennui, an-
goisse, bonne volonté, lassitude, solidarité, repli, émotion. Quelque chose se passe, bien 
plus profond que la «simple» pandémie. Et nous accueillons Dominique Lemahieu, notre 
nouveau pasteur. Voilà qui nous appelle à la responsabilité, à l’humilité, à la créativité.

Les chrétiens ne doivent pas être visibles que pour être vus ou réclamer un droit de culte. Nous devons 
être source d’innovation, de partage, d’écoute, sur le terrain, concrets. À nous de consoler, encourager, 
nous montrer patients et respectueux des décisions démocratiques, attentifs aux laissés-pour-compte. 

Beaucoup ont reçu cette crise en pleine figure : maladie, chômage, décès, isolement, burn-out. Nous 
devons apporter l’espérance : Dieu se révèle dans les crises, c’est nous qui le rendons visible chaque fois 
que nous mettons l’amour en premier. Nous devons apporter la sobriété comme le rappelle opportu-
nément Nicolas Perrier dans ce Petit éloge de la sobriété, livre jailli du confinement. Et la joie applaudis-
sante et émue à 20h, la joie qui fait jubiler Jésus auprès des petits, la joie des bons ouvriers au service 
de la Création. Si nous le voulons, cette maladie peut être un remède ! C’est ainsi que Dieu fait !

Pierre Frappé
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P6 : «Je souhaite rencontrer le maximum de gens, 
croyants ou non car j’ai reçu la mission de leur 
annoncer l’Evangile, un Dieu sauveur de tous les 
hommes.» Dominique Lemahieu



Papa, maman, que s’est-il passé 
en 2020 ?
R acontez-nous cette année-là ? J’étais 

trop jeune, je n’ai plus que quelques 
souvenirs. Alors racontez-nous !

– Ouh là ! Il y en a des choses à dire ! 
Chéri tu commences ? 
– À toi l’honneur ! Moi je n’étais là que 
la moitié du temps ! 
–  Veinard ! Ou pas ! Alors les filles, 
Aliette tu avais 2 ans et demi, Ariane 9 
mois, nous avons débuté l’année 2020 
sur les rotules… Vacances de Noël cre-
vantes, comme d’hab ! Les semaines 
s’enchaînaient… Je travaillais trois jours 
par semaine, vous alliez à la crèche, 
trois jours stressants avec les horaires 
à respecter, les affaires à préparer, puis 
quatre jours ensemble, plus fatigants 
encore mais tellement riches ! Plein de 
temps pour jouer ensemble, vous voir 
grandir, faire les lessives, le ménage, 
les courses, les repas… toutes les deux 
semaines, Grégoire partait, rentrait, 
puis repartait… 
– Aliette, tu pleurais beaucoup et me 
demandais très souvent apparemment… 
– Et moi, je te consolais comme je pou-
vais… Bon, nous avons enchaîné ce 
rythme soutenu jusqu’en mars ! 
– Que s’est-il passé en mars ? 
– Le coronavirus. 
– Ah oui ! Je l’appelais le méchant virus, 
c’est ça ? 
– Oui, tu as très vite compris, à ta ma-
nière ! Donc là tout s’est stoppé ! Maman 
a arrêté son travail, la crèche a fermé, et 
moi je suis rentré pour une très longue 
période…
– Nous nous sommes confinés dans 
notre chère maison qui s’est transfor-
mée en cocon… très bruyant !
– Vous nous avez souvent demandé vos 
grands-parents, les copains-copines de 
la crèche, la messe, les courses… Mais 
nous ne pouvions plus ! 
– Mais alors, que faisions-nous ?
– Au début du confinement, j’avais une 
longue liste d’activités manuelles à vous 
faire faire, de recettes à tester, de per-
sonnes à appeler, un plan grand ménage 

pour la maison mais nous n’avons pas 
eu le temps !
– Mais on avait que ça à faire, non ?
– Nous avons pris un autre temps : le 
présent ! Chaque instant vous laissait 
vous déployer et laissait déployer nos 
talents de parents et d’époux !
– Nous nous sommes tournés les uns 
vers les autres pour approfondir nos 
langages d’amour et notre écoute ! Vous 
avez passé des heures au jardin dans des 
cabanes improvisées, dans la maison à 
cuisiner, à barboter, à regarder des livres 
entassés dans un coin du lit, à regarder 
les petites catéchèses du père Matthieu 
Bobin, à monter à quatre pattes dans les 
escaliers, à coudre des masques, à cui-
siner de la soupe à l’herbe et à la boue…
– Et chaque soir, la liste des mercis que 
nous disions au Seigneur s’agrandissait !
– C’est aussi la période où votre arrière-
grand-père est décédé… Aliette, quand 
je parlais de lui, tu me disais qu’il était 
avec Jésus. Je t’ai écoutée et cela m’a 
aidé à soigner ma confiance en Dieu.
– Vous vous disputiez, et nous, nous 
perdions patience parfois, il nous arri-
vait de baisser les bras, nous énerver, 
manger trop de chocolat.
– Parle pour toi !
– Et la liste des pardons que nous de-
mandions au Seigneur était longue 
aussi.
– Dulcinée tu oublies de parler des voi-

sins ! Je m’y colle ! C’est à cette période 
que nous les avons tous vraiment ren-
contrés ! Chacun avait du temps donc 
chacun a pris le temps d’échanger (tou-
jours avec les distances de sécurité, 
masques et tout et tout !) et votre joie, 
les filles, a donné de la joie à tout le 
quartier !
– Surtout à 20 heures quand toi Aliette, 
tu dansais dans la rue en applaudissant 
et que toi Ariane, tu tapais en riant sur 
le tambourin !
– Nous nous sommes mis à cuisiner les 
uns pour les autres, à nous offrir des 
fleurs de nos jardins, à faire des courses 
groupées… et la liste des personnes à 
confier au Seigneur s’est allongée !
– Ouah, ça avait l’air chouette et joyeux !
– Ça l’était ! Alors à la fin du confine-
ment, une multitude de questionne-
ments : que voulons-nous garder de 
ce temps de confinement ? Que ne 
voulons-nous pas garder de l’avant de 
Covid-19 ? Quel après voulons-nous 
construire ? Dans nos familles ? Dans 
nos quartiers ? Dans notre société ? Dans 
notre Église ?

FAMILLE THYÉBAUT
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Hommage aux soignants
Julien baert est infirmier à domicile. Il aime son métier qu’il a choisi mais qui s’est singulièrement 
compliqué lors du confinement. témoignage.

Julien fait partie de la grande famille 
des soignants. On a beaucoup mis 

en lumière les médecins et infirmiers 
hospitaliers en «réanimation» en toute 
première ligne de la crise sanitaire. Les 
autres services hospitaliers et la méde-
cine à domicile l’ont moins été. Les soins 
ambulatoires sont en progression et de 
nombreux soins se font maintenant à 
domicile. Il aime ce métier qu’il a choisi. 
Il faut aimer s’occuper des patients et 
avoir envie de les aider dans des mo-
ments plus ou moins difficiles de leur 
vie. Il veille en permanence à leur bien-
être et à leur guérison. «Je rencontre 
beaucoup de personnes en précarité, 
malades, isolées souvent des personnes 
âgées.» C’est le plus important du travail 
mais n’oublions pas les déplacements 
nombreux et les tâches de gestion et 
d’administration du cabinet où il exerce. 
«Nous traversons une période particulière 
où l’être humain doit s’adapter.» Le confi-
nement a aggravé la situation des per-
sonnes rencontrées, plus encore pour 
celles qui sont isolées. Elles ont souf-
fert de la solitude des leurs, de l’absence 
de visites. «Je reste alors le seul lien vers 
l’extérieur vers la relation à l’autre.» Mes 
patients avaient besoin de parler, d’être 
rassurés et quelquefois de services auxi-
liaires comme de petits achats.

Nos relations qui n’étaient déjà pas que 
médicales sont devenues encore plus 
humaines, «comme une épreuve que Jésus 
nous donne pour nous révéler».
«Comme l’a dit Luc dans son évangile : 

“Donnez, et il vous sera donné !” C’est ce 
qui m’est donné chaque jour : un sourire, 
un regard, un geste de mes patients qui 
m’attendent chaque matin. J’ai appris 
qu’il faut privilégier la qualité à la quan-
tité et n’ai pas été avare de mon temps. J’ai 
apprécié mon métier, riche de relations, 
même si j’ai quelquefois eu un peu peur 
d’apporter la maladie à mon domicile, 
à ma femme et mes deux filles, Alice et 
Agathe.
Mon épouse, coiffeuse, a été confinée. Elle 
a souhaité être participante au soutien des 
soignants en confectionnant blouses et 
masques.» 
Le déconfinement est mis en place mais 
continuons à soutenir les soignants et 
aussi les emplois du «care», ces services 
aux personnes si essentiels à la société.

JEAN-PIERRE CAPON 

Un sourire, un regard,  
un geste de mes patients 
m’attendent chaque matin.

«Je reste alors  
le seul lien  

vers l’extérieur 
vers la relation  

à l'autre.»
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Solidarité face 
au confinement
Nous rencontrons, en juin, 
madame blondeau, directrice 
du centre communal d’action 
sociale (CCAS) de Saint-André, et 
madame Delangue, responsable 
du pôle seniors.

Un Regard nouveau. L’apparition 
du Covid-19 et l’obligation du 
confinement n’étaient pas 
prévisibles. Comment avez-vous pu 
gérer cela ?

mmes  blondeau et Delangue. Nous 
avons dû répondre dans l’urgence à une 
crise exceptionnelle. Il a fallu improvi-
ser mais nous avions quand même des 
moyens pour cela.

Quelles ont été vos priorités ?

Très clairement les seniors, et surtout les 
plus isolés d’entre eux.

Leur situation était si difficile ?

Ils subissaient de plein 
fouet toutes les consé-
quences du confinement : 
isolement, absence de 
visites des familles, fer-
meture des foyers res-
taurants, fermeture de 
notre centre… Certes, 
nous avons pu maintenir 
la distribution des repas 
à domicile en réduisant 
la fréquence (deux fois 
par semaine au lieu de 
six), mais c’était potentiellement le seul 
contact extérieur de ces personnes.

Combien de personnes étaient 
concernées ?

Plus de cent cinquante au début, mais 
le nombre réel n’a cessé de croître pour 
atteindre plusieurs centaines.

Comment avez-vous fait ?

Nous avons réalisé tout cela en télétra-
vail, car les locaux du centre étaient fer-
més. Nous avions l’expérience du réseau 
constitué pour vaincre l’isolement des 

personnes âgées dans le prolongement du 
plan canicule. Nous avons lancé un appel 
à de nouveaux bénévoles pour étendre le 
réseau et la réponse a été extraordinaire. 
C’est près de cinquante personnes de tous 
âges qui se sont engagées, après signature 
d’une charte qui engageait leur respon-
sabilité.

Qu’ont-ils fait de concret ?

Pour la plupart, ils ont passé des appels té-
léphoniques une à deux fois par semaine 
pendant toute la durée du confinement et 

parfois au-delà : il s’agis-
sait de prendre des nou-
velles, en particulier de 
la santé, et de connaître 
les besoins. Des relations 
très sympathiques se 
sont ainsi nouées et cer-
tains envisagent de les 
poursuivre. Par ailleurs, 
des services d’aide aux 
courses et à des achats de 
médicaments ont été mis 
en place. L’aspect transgé-

nérationnel n’a pas été oublié, puisqu’une 
vingtaine d’enfants ont été incités à réa-
liser des dessins pour les seniors, dessins 
qui ont été distribués après le confine-
ment.

Que retenez-vous en priorité de 
cette période si difficile ?

Des actes concrets de solidarité : cela nous 
fait chaud au cœur. N’est-ce pas la base de 
la fraternité ?

PROPOS RECUEILLIS PAR 

JEAN-PIERRE CAPON 

ET GEORGES SALMER

Des actes concrets de solidarité. 

L’équipe d’intervention du CCAS.

DEUX LIVRES DE 
NICOLAS PERRIER

Petit éloge à la sobriété
Ce n’est plus un secret pour personne, 
notre terre est fort malade, et la res-
ponsabilité de l’humanité est grande. 
En s’inspirant de l’encyclique Lauda-
to Si’ du pape François, ce livre pro-
pose de sortir de la croissance pour 
entrer dans la 
sobriété. Une 
sobriété pour 
s o i - m ê m e , 
avec les autres, 
dans son envi-
ro n n e m e n t , 
et finalement 
dans toutes les 
composantes de notre vie. La lecture 
se poursuit avec les conséquences et 
les bienfaits de la sobriété et invite 
finalement à changer le monde, en 
commençant par soi… avec sobriété. 

Une histoire d’alliances
La grande majorité des couples qui 
souhaitent se marier à l’Église n’ont 
pas ou peu de culture chrétienne. 
Comment les rejoindre et leur per-
mettre de se préparer à recevoir un 
sacrement, signe d’une réalité qu’ils 
ignorent souvent : Dieu est avec eux ! 
Ce livre propose de redécouvrir à tra-
vers l’histoire du Salut, l’anthropolo-
gie du couple et les piliers du mariage 
la grande richesse de ce sacrement. 
La démarche 
met en paral-
lèle ces trois 
n iveaux ,  e t 
ajoute  une 
étape,  sous 
forme de re-
cette pour la 
communication du couple. 
Sans révolutionner la théologie, ce 
livre veut dépoussiérer et présenter 
de manière juste et contemporaine 
le sacrement du mariage, à la croisée 
des chemins des couples, des célé-
brants et des équipes de préparation 
au mariage.
Saint-Léger éditions, 2020

4

UN  REGARD NOUVEAU    S E P t E m b R E  2 0 2 0  -  N U M É R O  8 8

DOSSIER › PÉPITES DU CONFINEMENT



Des veillées musicales et paroissiales 
Chaque soir de la Semaine Sainte et chaque samedi du temps de Pâques, une famille de Saint-André 
a organisé des veillées de prières diffusées sur Internet. Nous avons rencontré Nicolas, le père de famille.

Comment est venue cette idée ?

J’ai ressenti une grande frustration 
quand j’ai appris la suppression des of-
fices de la Semaine Sainte, frustration 
personnelle mais aussi pour les autres 
paroissiens habitués à de belles céré-
monies religieuses en cette période. 
J’ai ressenti le besoin de faire quelque 
chose en famille pendant le confine-
ment où chacun vivait plutôt replié 
sur lui-même. Je participe depuis 1998 
à un groupe musical Tibériade avec 
mon épouse, et la fête de Pâques est 
habituellement un temps fort au cirque 
Gruss à Dunkerque. J’avais l’expérience 
des veillées chrétiennes avec ce groupe 
et nos grands enfants participaient à un 
groupe de musiciens pour l’animation 
des messes paroissiales.

Comment a été réalisé le projet et 
comment a-t-il évolué ?

Au départ, nous avions pensé ne propo-
ser des veillées que pour deux jours : le 
Jeudi Saint et la veillée pascale. Puis, en 
famille, on a décidé de les réaliser tous 
les soirs de la Semaine Sainte qui est 
si importante. La contrainte provoque 
la créativité et le confinement durant, 
l’expérience s’est prolongée tous les 
samedis du temps pascal jusqu’à la Pen-
tecôte, en variant les thèmes. 

Comment procédiez-vous pour la 
réalisation ?

 Il a fallu d’abord sélectionner les chants. 
Je disposais de l’important répertoire du 
groupe Tibériade, cent trente chants au 
total. Il a fallu ensuite établir les parti-
tions, les projeter sur écran pour éviter 
d’être rivés à des pupitres. On a ensuite 
répété. Il y avait quatre instrumentistes : 
une guitariste basse, un saxophoniste, 
un pianiste et batteur et un guitariste-
pianiste et chanteur. Mon épouse était 
chargée du décor et des chants. Le tout 
pour être prêts pour l’enregistrement 
en direct. Cela nous a pris de cinq à sept 
heures par jour.

Cela a dû nécessiter des moyens 
importants ?

Sur le plan technique, on est parti de 
zéro bien que nous disposions d’un 
matériel de sonorisation correct. Mais 
il a fallu enrichir le dispositif pour pou-
voir diffuser sur Internet, par exemple 
l’utilisation des logiciels streaming. On 
a rencontré quelques difficultés tech-
niques que l’on a surmontées.

Avez-vous eu des retours sur le 
visionnement des veillées ?

J’ai été surpris par le nombre de gens 
qui ont suivi l’émission, en moyenne 
deux cent cinquante. C’est plus que la 
participation aux messes dominicales. 
La plupart ont regardé les veillées en 
différé, ce à quoi je ne m’attendais pas. 
Plusieurs personnes nous ont abordés 
dans la rue pour nous faire part de leur 
intérêt pour de telles émissions.

Qu’est-ce que cette expérience vous 
a apporté ?

C’est une expérience de foi vécue 
ensemble avec le public qui chante et 
prie avec nous. Cette simultanéité est 
d’essence biblique : par exemple, la 
démarche des Mages pour rejoindre 
l’Enfant Jésus rejoint celle des bergers 
de Bethléem. Les intentions de prières 
demandées pour certaines personnes 

sont une expérience de vie commu-
nautaire. Par ailleurs, ces veillées ont 
été un moment important de notre vie 
familiale, une véritable expérience de 
communauté. On a dépassé nos limites 
pour devenir «des pros» à l’instar des 
groupes de chanteurs. Nos enfants ont 
fait de grands progrès en musique.

Et que retirez-vous de cette 
expérience d’Église ?

On a montré un autre visage de l’Église, 
celui d’une Église qui ne s’enferme pas, 
d’une Église qui s’efforce de répondre 
à l’attente des gens. On peut aussi tirer 
de notre expérience des enseignements 
pour la pratique des chants liturgiques 
aux messes, en exploitant les tech-
niques modernes d’Internet pour la 
diffusion des chants parmi les fidèles.

PROPOS RECUEILLIS PAR 

JEAN-PIERRE CAPON 

ET BERNARD MÉNAGER

ÀÀ À SAVOIr

Les veillées musicales sont 
disponibles sur le site : 
paroissestandrehorslesmurs.fr 
puis onglets : ACTUALITÉS et ÇA 
S’EST PASSÉ. On y trouvera aussi les 
publications et cérémonies pendant 
le confinement. 
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À la rencontre de notre futur pasteur
Dominique Lemahieu arrive en septembre comme curé des paroisses de marquette, Saint-André et 
Wambrechies. Rencontre à la maison de la paroisse de Pérenchies. 

Pouvez-vous vous présenter à nos 
lecteurs ? Comment est venue votre 
vocation de prêtre ?

Je suis né à Marcq-en-Barœul dans une 
famille de tradition chrétienne. Mes pa-
rents tenaient une entreprise artisanale 
de boucherie-charcuterie-traiteur. À 7 ans, 
pendant les vacances, ma grand-mère 
maternelle m’a présenté une religieuse. 
Cette dernière a pointé son index sur mon 
front et m’a dit : «Toi, tu seras prêtre !». Après 
des études au collège de Marcq, j’entre à 
la Catho et prépare un diplôme d’expert-
comptable. J’étais pratiquant du dimanche, 
comme beaucoup, mais sans plus. Pendant 
quelques années, j’exerce ce métier et ce-
lui de commissaire aux comptes en libéral, 
au sein d’un cabinet. À 33 ans, à la ques-
tion d’un prêtre ami, «es-tu heureux ?», la 
phrase prononcée par la religieuse alors 
que j’avais 7 ans émerge de nouveau. 
J’étais prêt à dire oui au Seigneur. 

Vous avez donc décidé de changer 
complètement de vie ?

Après six mois de réflexion, je suis entré 
au séminaire en abandonnant toutes mes 
relations antérieures. C’est donc avec un 
bac «plus quatorze» (huit ans de formation 
de comptable et six autres de séminariste) 
que j’ai été ordonné prêtre le 17 juin 2001.

Quels sont vos premiers postes ?

Ma première mission a été auprès du pa-
tronat de la ville de Roubaix. Puis j’ai été 
nommé curé sur un secteur proche du parc 
Barbieux, situé à la fois sur les villes d’Hem 
et de Roubaix, et concernant les églises de 
Saint-Michel et de Saint-Paul. En 2011 j’ai 
été envoyé sur deux paroisses nouvelles 
englobant huit communes avec sept clo-
chers : celle de Notre-Dame des Sources 
(autour de Pérenchies) et celle de la Tri-
nité Lys-Deûle (autour de Quesnoy). J’y suis 
resté jusqu’à aujourd’hui.

Quelles expériences avez-
vous vécues dans la paroisse 
précédente ?

Ces communes ont un habitat rural avec 
d’une part des agriculteurs et des maraî-
chers, et d’autre part des gens travaillant 
dans l’agglomération lilloise. J’ai œuvré 
avec le concours de bénévoles stables et 
je me considère comme un pilote d’avion 
coordonnant l’ensemble de ces équipes.

Comment avez-vous vécu cette 
période de confinement ?

Pendant le confinement, j’ai eu beaucoup 
de travail : la célébration de funérailles, 
plus douloureuses encore pour les familles 
à cause des restrictions imposées sur le 

nombre des participants, l’animation de 
rencontres-vidéos, l’enregistrement d’ho-
mélies sur Internet. J’ai ressenti doulou-
reusement le fait de célébrer seul la messe 
dans mon appartement. Le déconfinement 
est aussi une période difficile. Je rencontre 
beaucoup de gens anxieux, soucieux de 
garder leurs distances, méfiants à l’égard 
de leur entourage. 

Quels sont vos souhaits en arrivant ? 

Je ne souhaite pas me cantonner dans de 
multiples réunions et je souhaite rencon-
trer le maximum de gens, croyants ou non, 
car j’ai reçu la mission de leur annoncer 
l’Évangile, un Dieu sauveur de tous les 
hommes.

PROPOS RECUEILLIS PAR BERNARD 

MÉNAGER ET JEAN-PIERRE CAPON

ÀÀ DÉpArt De L’AbbÉ mOrAND

MERCI JEAN-LUC
L’abbé Jean-Luc Morand est le curé des 
paroisses Saint-Vaast à Wambrechies 
(depuis septembre 2013), Saint-Amand 
à Marquette (septembre 2014) et Saint-
André-hors-les-Murs à Saint-André 
depuis septembre 2015. Des temps de 
remerciement pour ces années ont eu 
lieu dans les paroisses. 
Je reprends celui énoncé le 7 juin 
à Saint-André par Martine Barais : 
«Bon, Jean-Luc, maintenant que nous 
sommes sûrs que tu es appelé vers 
une autre mission à Wasquehal, nous 
pouvons te dire la vérité…
Nous avons eu beaucoup de chance de 
faire un bout de route avec toi ! Bien 
sûr, tu as mille idées à l’heure, tu perds 
tes clés, et ton smartphone chauffe 

bien souvent ! Et parfois, nous avions 
envie de dire : «Pause !». Mais quelle 
chance nous avons eue !
Merci pour ta foi et ton espérance 
communicative.
Merci pour ton souci d’une belle 
liturgie, significative et qui facilite 
la prière. Merci pour ton exigence 
et ton désir de rendre les églises 

accueillantes et belles. Merci pour 
ta vigilance et ta persévérance pour 
“ouvrir l’Église” :
– les bâtiments d’abord mais aussi nos 
communautés, notre cœur !
– inlassablement, ton souci d’appeler 
de nouvelles personnes.  
 Enfin, merci pour ton humour et ta 
sincérité.»
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COLLÉGIENS, LYCÉENS ET ÉTUDIANTS

«VIENS VOIR LA VIE DU CÔTÉ DE L’AUMÔNERIE»
À marquette
– Vendredi 11 septembre : de 17h à 19h, presbytère 10 rue Jeanne d’Arc.
– Samedi 12 septembre : à 10h réunion d’information au local Ajac, 
petite rue à droite après le presbytère au fond du parking.
À Saint-André
– Mardi 8 septembre : de 9h à 12h, place du Général de Gaulle devant l’église Saint-André.
– Mercredi 9 septembre : de 18h à 19h30, salle Taizé (Saint-Paul) 132 rue du maréchal de 
Lattre de Tassigny.
À Wambrechies
– Samedi 5 septembre : de 9h30 à 11h, presbytère, 14 place du Général de Gaulle.
Contact : 07 69 79 80 76 – lerelaisdesaep@gmail.com

INSCRIPTIONS 
À LA CATÉCHÈSE
(Du CE1 au CM2)
Paroisse de marquette
– Vendredi 11 septembre, de 17h à 19h : à la 
maison paroissiale, 10 rue Jeanne d’Arc
Paroisse de Saint-André
– Mardi 8 septembre de 9h à 12h en 
l’église Saint-André, place de Gaulle
– Mercredi 9 septembre, de 10h à 11h30 et 
de 17h à 19h à la salle Taizé, église Saint 
Paul, rue de Lattre de Tassigny 
– Vendredi 11 septembre, de 16h15 à 18h 
à l’école Saint-Joseph, 127 rue du général 
Leclerc 
– Vendredi 18 septembre, de 16h15 à 18h à 
l’école de la Cessoie, 287 rue de Lattre de 
Tassigny 
Paroisse de Wambrechies
– Samedis 12 ou 19 septembre, de 9h30 à 
11h30 au presbytère, 14 place de Gaulle ou 
à l’adresse mail : 
ktparoissesaintvaast@gmail.com

Pour tout enfant ou adulte en difficulté, 
un parcours adapté peut être proposé.
Sur les trois paroisses, une participation 
financière sera demandée aux familles. 
Elle ne doit pas être un obstacle. En cas 
de difficultés, n’hésitez donc pas à en 
parler aux personnes présentes le jour de 
l’inscription.

PREMIÈRES RENCONTRES DE CATÉCHÈSE
Paroisses de marquette et de Saint-André 
CE2 : dimanche 27 septembre, 10h, église Saint-Paul, rue De Lattre de Tassigny.
CM2 : samedi 3 octobre, 9h30, église Saint-Paul, rue de Lattre de Tassigny.
CM1 : dimanche 11 octobre, 9h30, église Saint-André, place de Gaulle.
Graines de Parole : dimanche 8 novembre, 10h à l’Arche, 20 avenue des châteaux à 
Wambrechies. 
Paroisse de Wambrechies 
Une rencontre avec les parents a lieu le mercredi 30 septembre à 17h, salle de 
réceptions derrière la mairie. Inscription par mail ou lors des permanences au préalable. 
Pour tout renseignement complémentaire :
– pour Marquette : Jean-Pierre Schipman - 06 16 27 82 18
– pour Saint-André : Martine Barais - 06 98 40 57 89
– pour Wambrechies : ktparoissesaintvaast@gmail.com

JÉSUS EST PRÉSENT DANS TA VIE, VIENS LE DÉCOUVRIR
Le mercredi 24 juin, les enfants du caté 
ont participé à une célébration à l’église 
Saint-Vaast. Ils étaient accompagnés 
de leurs parents, grands-parents et des 
catéchistes. Nous avons été contents 
de nous retrouver pour clôturer cette 
année tellement particulière. Nous 
avons chanté ensemble pour remercier 
le Seigneur qui est toujours là avec 
nous. Comme aux apôtres, à nous aussi, 
Jésus nous donne la mission d’être ses 
témoins. Il nous donne la force de l’Esprit 
saint pour que nous en soyons capables.
Ainsi, nous avons découvert que Dieu 
était présent dans notre vie, quelle 
qu’elle soit. Il est même présent dans 
l’attente des enfants qui n’ont pas pu 
faire leur première communion ou 
leur baptême. La date est reportée au 

dimanche 22 novembre.
Et cette année, avec Graines de parole 
(CE1, cinq temps forts le dimanche 
matin) ou dans les équipes de catéchèse 
(CE2 au CM2, 1H/sem.), viens et découvre 
cette présence de Dieu dans ta vie à toi ! 
Nous serons heureux de t’accueillir.
Pour t’inscrire ou poser des questions 
pour Graines de parole (CE1) :
– envoie une demande à l’adresse mail 
suivante emi.joan.lheureux@gmail.com ;
– Les dates d’inscription pour la 
catéchèse sont les samedis 12 ou le 
19 septembre entre 9h30 et 11h30 (cf. 
ci-contre).
Et si ton papa ou ta maman veut venir 
nous aider, c’est la même adresse…
À bientôt.
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VOCATION

Ils ont osé donner 
leur vie 
matthieu Declerck et maxence Dubois, fraîchement ordonnés prêtres pour le diocèse de Lille, ont accepté de 
témoigner avec authenticité de leur appel et du sens du célibat. 

Comment décide-t-on un jour 
de devenir prêtre ?  

matthieu. Pour moi, c’est à l’âge de 
14 ans. Le curé de ma paroisse m’a de-
mandé si j’avais un jour pensé à être 
prêtre. Je lui ai d’abord répondu «non», 
alors que Dieu m’appelait déjà, mais je ne 
me sentais pas encore prêt. C’est pendant 
la semaine sainte, plus particulièrement 
lors du Jeudi saint, au cours duquel on se 
remémore le dernier repas de Jésus avec 
ses disciples, que j’ai enfin répondu «oui» 
à son appel.  
maxence. La préparation et le sacrement 
de confirmation en 2013 pour le cente-
naire du diocèse m’ont beaucoup éclairé ; 
ça m’a ouvert une porte sur la beauté du 
rôle du prêtre. Je dois beaucoup à la fi-
gure d’un prêtre, diacre à l’époque, à son 
visage heureux et joyeux pour servir et 

donner sa vie au Christ. J’ai compris à cet 
instant qu’en disant «oui», Dieu m’appe-
lait à être heureux. 
 
Pourquoi les prêtres doivent-ils rester 
célibataires ? 

matthieu. Le célibat, à mes yeux, prend 
le sens d’un don absolu, à la fois à Dieu et 
aux hommes. Il m’engage, moi, Matthieu, 
à prendre conscience de combien Dieu 
peut combler la vie de ceux qui s’aban-
donnent à lui.  
maxence. C’est un choix que j’ai posé 
en répondant à l’appel de Dieu. Je l’ai fait 
librement et en pleine conscience, après 
plusieurs années de réflexion. Le célibat 
demande – tout comme le mariage et la 
vie familiale – certaines exigences, mais 
surtout un cadre pour bien le vivre.
 

Peut-on encore, aujourd’hui, faire un 
choix pour toute sa vie ? 

matthieu. Oui, je le pense sincèrement. 
À plusieurs conditions. Tout d’abord, ne 
pas se faire trop d’illusions, ni idéaliser 
ce choix, bien prendre en compte tout 
ce qu’il implique sur la durée et prendre 
le temps de la réflexion. Le monde de 
l’instantané dans lequel nous vivons nous 
pousse à changer d’avis ou de position en 
nous faisant croire que cela n’engendre 
aucune conséquence pour nous-mêmes 
et pour les autres. Or, c’est par les petits 
choix posés au quotidien depuis l’enfance 
que se construit notre capacité à faire 
un choix qui engagera notre vie entière. 
Chacun de nous est appelé à donner sa 
vie au service d’un bien plus grand que 
lui-même. Une vie donnée est toujours 
une vie féconde. Et lorsque l’on arrive 

maxence : 
«Regardons 
les choses 
avec notre 
cœur, 
il nous hurle 
de croire 
en la beauté 
du “oui”.»
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RETROUVEZ TOUTE L’ACTUALITÉ ET L’AGENDA COMPLET 
DU DIOCÈSE SUR : WWW.LILLE.CATHOLIQUE.FR

MGR LAURENT ULRICH, ARCHEVÊQUE DE LILLE

Comment Dieu appelle-t-il ? 

Chacun peut faire de sa vie une réponse à un appel vivant. 
Dieu prend chacun comme il est et lui fait signe, à travers 

les événements de sa vie, les rencontres et ses propres capaci-
tés qui lui révèlent comment il pourra servir au mieux ! 
(...) Il n’y aura de vocations spécifiques nouvelles (prêtres, 

diacres, religieuses et religieux, consacrés, laïcs 
en mission ecclésiale) qu’à la condition que 
chacun accepte que sa vie de baptisé soit mise 
au service de l’annonce de la Bonne Nouvelle 
à tous : «Tu es aimé de Dieu, il te montre un che-
min de vie, il désire te rencontrer.» Les vocations 
spécifiques, celle de prêtre en particulier, sont 
faites pour discerner, encourager, soutenir, faire 

croître toutes les vocations chrétiennes dans l’Église, au service 
de cette annonce de la Bonne Nouvelle à tous. 

EXTRAITS DE LA LETTRE PASTORALE «SERVITEURS JOYEUX ET CRÉATIFS  

DE LA MISSION DE L’ÉGLISE»,  MARS 2020 

AGENDA
Sous réserve de modifications en fonction 
de l’évolution de la situation sanitaire.

  ÉCOLOGIE : 5e anniversaire de Laudato si’. 
Saison de la création : du 1er septembre au 4 octobre.  
Infos sur lille.catholique.fr 
  tREILLE EN FÊtE : 3 et 4 octobre à la 

cathédrale Notre-Dame de la treille. Rendez-
vous pour la 4e édition de ce festival de musique 
autour de groupes locaux et de Natasha St-Pierre.  
  tAIZÉ tOUSSAINt 2020 : du 26 au 30 octobre, 

pèlerinage pour les lycéens du diocèse de Lille. 
«toujours en route, jamais déracinés.» 
toutes les infos sur christonlille.com 
  SUNDAYS : mercredi 11 novembre. Rassemblement 

des étudiants. toutes les infos sur christonlille.com

À RETROUVER SUR LE SITE INTERNET  
DU DIOCÈSE DE LILLE  
– Prière pour les vocations 
– Portraits des trois nouveaux 
prêtres 
– Lettre de mgr Laurent Ulrich, 
«Serviteurs joyeux et créatifs 
de la mission de l’Église» 
 
SERVICE DES VOCATIONS
Vous vous posez des questions 
sur la vocation ? Vous souhaitez 
mieux comprendre ce qu’est la 
vie consacrée ?  
Service des vocations du diocèse de Lille : 
vocationslille@gmail.com – 06 30 01 32 32

pleinement à se donner à une tâche, à une mission, à un but précis, 
nous en ressentons toujours une joie très intense.   
maxence. Je refuse une société dans laquelle nos choix seraient 
limités au temps et au désir. Je préfère suivre un modèle qui promeut 
l’engagement, la fidélité, la durabilité, mais aussi et surtout croire 
en la joie qui en découle. Regardons les choses avec notre cœur, il 
nous hurle de croire en la beauté du «oui». Certes, l’engagement 
entraîne des exigences, mais celles-ci ne doivent pas cacher tout 
le bonheur qu’il y a à être fidèle tout au long d’une vie à un état de 
vie. Le pape François l’a souvent rappelé à l’égard des prêtres : on 
est prêtre pour l’éternité et pas seulement pour dix ou quinze ans. 

Tout sacrifier pour devenir prêtre est-il raisonnable ? 

matthieu. «Car la sagesse de ce monde est folie devant Dieu» [saint Paul 
apôtre, 1re lettre aux Corinthiens, 3,19]. Puisqu’aux yeux des hommes 
le choix d’être prêtre semble être une folie, cela me confirme que le 
Seigneur m’a guidé dans cette voie !
maxence. En choisissant de devenir prêtre, je ne vois pas cela comme 
un sacrifice, mais comme une joie. Je reprends le titre d’un ouvrage 
du père George Augustin, Appelés à la joie, pour qualifier l’état dans 
lequel je me trouve depuis mon ordination. On a l’habitude de dire 
que le prêtre est un homme qui se laisse manger par les autres, 
mais encore faut-il qu’il ait du goût pour éviter l’indigestion… C’est 
une joie pour moi d’être au service du Seigneur à travers les gens 
auxquels je suis envoyé. Cela peut paraître fou aux yeux du monde 
dans lequel nous vivons, mais raisonnable et réaliste aux yeux de 
Dieu qui me fait confiance.  

PROPOS RECUEILLIS PAR CATHERINE TOURRET

matthieu : 
«Chacun 
de nous 
est appelé 
à donner sa 
vie au service 
d’un bien plus 
grand que 
lui‑même.»
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CARNET PAROISSIAL
Sont entrés dans la communauté 

chrétienne par le baptême

 ~ Paroisse de 
Saint-André-Hors-les-Murs

2/02/20 : Charly Moreau, 16/05 : Lény Willaume, 21/06 : 
Gabriel Baraffe, 27/06 : Louis Briche, 5/07 : Louis Alby 
et Louis Adens.

 ~ Paroisse de Wambrechies
9/02/20 : Césaré Rambur-Iacobacci, 23/02 : Félix 
De Smet-Dubois, 1/03 : Paul Vasuti, 8/03 : Lilou 
Demarthe, 5/05 : Delphine Cœtsier et Marlon 
Dehurtevent-Cœtsier, 14/06 : Naïm Haddou.

Se sont unis devant Dieu 
par le mariage

 ~ Paroisse de Marquette
29/02/20 : Jonathan Grenon et Delphine Canadas, 
27/06 : Aurélien Cayet et Julie Théard.

 ~ Paroisse de Wambrechies
29/02/20 : Jœffrey Capœn et Caroline Léguillon.

Avons partagé la peine et 
l’espérance des familles

 ~ Paroisse de Marquette
20/01/20 : Philippe Ghesquière-Dierickx (61 ans), 27/01 : 
Balbina Pietrzyk née Gloc (98 ans), 30/01 : Claude 
Schryve (60 ans), 6/02 : Yvette Bouchez née Naessens 
(89 ans), 8/02 : Rose Descamps née Lemay (89 ans), 
11/02 : Nicole Nys née Albitz (73 ans), 13/02 : Monique 
Dourlens née Thiebaut (79 ans), 14/02 : Claire Watier 
née Clabaut (93 ans), 18/02 : Serge Viltard (73 ans), 
3/03 : Émile Meeschaert (89 ans), 7/03 : Micheline 
Goddyn née Debacker, 11/03 : Marielle Maeseele née 

Steux (92 ans), 12/03 : Joël Moulart (71 ans), 14/03 : 
César Clicq (86 ans), 20/03 : Marie-Madeleine Wemeaux 
née Roussel (93 ans), 15/04 : Claude Lesage (64 ans), 
22/05 : Anne-Marie Fache née Marcy (87 ans), 23/05 : 
Marie-Paule Dekonninck (70 ans), 6/06 : Brigitte Talleu 
née Delebarre (86 ans), 12/06 : Catherine Palenne 
(54 ans), 14/06 : André Catel (91 ans), 23/06 : Patrick 
Segoni (66 ans), 24/06 : Hélène Letellier née Bouly 
(80 ans), 1/07 : Marc Pascolo (60 ans), 6/07 : Claire 
Watier (70 ans).

 ~ Paroisse de 
Saint-André-Hors-les-Murs

31/12/2019 : Michel Reyns (82 ans), 2/01/2020 : 
Micheline Duhaut née Machtelinck (83 ans), Andrée 
Bona née Lecocq (96 ans), Christiane Vareecke née 
Blanckaert (90 ans) et Marthe Desmedt née Cornuel 
(89 ans), 9/01 : Georges Deconinck (79 ans), 14/01 : 
Micheline Leveugle née Huyghe (90 ans), 18/01 : 
Marcelle Ducrocq née Riquet (102 ans), 21/01 : Roger 
Van Hove (83 ans) et Sœur Marie-Lucile (Monastère 
de la Plaine), 23/01 : Philippe Rogé (61 ans), 24/01 : 
Bernard Dujardin (71 ans), 27/01 : Jean-Marie 
D’Hollander (73 ans), 3/02 : Gérard Gauthier (87 ans), 
7/02 : Norbert-Christian Henno (82 ans), 11/02 : André 
Debaerdemacker (85 ans), 16/02 : Sœur Marie-Luce 
(Monastère de la Plaine), 23/02 : Madeleine Lemaitre 
née Faucheux (99 ans), 1/03 : Denise Bruniaux née 
Parein (98 ans), 3/03 : Jacqueline Milowski née Gournay 
(95 ans), 9/03 : Valérie Le Cabre née Busschaert 
(50 ans), Bernadette Deback née Raffault (92 ans) et 
Ghislaine Goudron née Glorieux (71 ans), 11/3 : Yvonne 
Delobel née Brisy (94 ans), 18/03 : André Ramery 
(91 ans), 23/03 : Irène Bailleul née Bertaux (99 ans), 
26/03 : Georgette Sagot née Lecocq (80 ans), 13/04 : 
Michel Legrand (89 ans), 23/04 : Bernadette Bouttier 

(81 ans), 1/05 : André Leroy (91 ans), 2/05 : Monique 
Moulron (78 ans), 20/5 : Marcel Deprez (93 ans), 
21/5 : Yves Couzet (96 ans), 29/5 : Adolphe De Clercq 
(91 ans), 31/5 : Mauricette Blond née Leclercq (89 ans), 
2/6 : Dominique Beauvois (64 ans), 3/6 : Paul Pihen 
(77 ans), 6/6 : Brigitte Dordoigne née Depondt (66 ans) 
et Ursula-Barbara Rosier née Ruciack (91 ans), 7/6 : 
Marie-Antoinette Macker née Payen (97 ans), 9/6 : 
Paulette Druelle née Pointer (90 ans), 13/6 : Denise 
Sarazin née Pajot (94 ans), 14/6 : Jeannine Leroy née 
Rondeau (89 ans).

 ~ Paroisse de Wambrechies
28/01/20 : Geneviève Olivier née Vuylsteke (93 ans), 
8/02 : Dominique Vandoolaeghe (48 ans), 11/02 : Jean-
Bernard Delannoy (84 ans), 13/02 : Germaine Creton 
née Pluquet (67 ans), 21/02 : Josette Lanniaux (80 ans), 
29/02 : Colette Threhout née Rimbault (71 ans), 5/03 : 
Marcel Lefebvre (82 ans), 9/03 : Monique Pineau née 
Teuf (84 ans), 10/03 : Micheline Hanquiet née Grevet 
(84 ans), 20/03 : Yvette Levrague née Morand (89 ans), 
21/03 : René Deseur (95 ans), 28/03 : Francis Lutun 
(79 ans), 31/03 : Renée Debuyser née Dujardin (86 ans), 
2/04 : Jacqueline Hollebecq née Devolder (84 ans), 
25/04 : René Fichaux (81 ans), 28/04 : Nadine Depret 
née Delos (77 ans), 5/05 : Thérèse Dupire née Duthoit 
(85 ans), Myriam Verstraeten née Lechleche (53 ans) et 
Jean Dupont (72 ans), 15/05 : Pierre Willaey (88 ans), 
16/05 : Josiane Plouys née Pringuet (78 ans), 19/05 : 
Jacques Verbrugghe (62 ans), 19/05 : Christophe Lobry 
(50 ans), 20/05 : Andréa Jupin née Lesœn (99 ans), 
23/05 : Lucien Faillie (85 ans) et Michel Leduque 
(89 ans), 26/05 : Michel Dupire (86 ans), 27/05 : Pierre 
Meauzoone (73 ans), 30/05 : Térèse Tricart née Dalle 
(86 ans), 19/06 : Jean-Pierre Rivet (74 ans), 26/06 : 
René Marchand (81 ans).

ÀÀ HOrAIreS DeS meSSeS

  Paroisse de Marquette
- Dimanche à 9h30 en l’église Saint-
Amand

  Paroisse 
Saint-André-hors-les-Murs
- Samedi à 18h en l’église Saint-Paul 
- Dimanche à 10h30 en l’église Saint-
André

  Paroisse de Wambrechies
- Samedi à 18h30 en l’église Saint-Vaast
- Dimanche à 11h en l’église Saint-Vaast

Les horaires sont disponibles  
sur Internet : messes.info
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ÀÀ permANeNCeS

  Paroisse de marquette
10 rue Jeanne d’Arc 59 520 Marquette
Tél. 03 20 55 09 67
- les vendredis (sauf le 1er) de 17h à 19h
- le 1er samedi de 9h30 à 11h30

  Paroisse de Saint-André-hors-les-
murs
3D rue Lavoisier 59 350 Saint-André
Tél. 03 20 51 65 98
- les mardis et samedis de 9h30 à 11h30

  Paroisse de Wambrechies
14 place de Gaulle 59 118 Wambrechies
Tél. 03 20 78 82 46
www.paroisse-wambrechies.fr
paroisse.wambrechies@wanadoo.fr
facebook.com/paroissedewambrechies
- les lundis et vendredis de 17h30 à 
18h30
- les samedis de 9h30 à 11h30

Pendant les vacances scolaires, certaines 
permanences peuvent être supprimées

In memoriam
– Le père Étienne Rigot est décédé le 
1er avril à Lille, à l’âge de 97 ans, dans 
sa 72e année de son sacerdoce. Il a été 
membre de l’équipe andrésienne, et 
chargé de l’église Saint-Camille jusqu’en 
1998. «Étienne aimait les gens. Il a bâti de 
solides amitiés au Mali. Nous n’oublierons 
pas son humour, son regard intéressé et 
bienveillant pour chacun.» 
– Le père michel Goethals est décédé́ 
à Lille le mardi 2 juin, à l’âge de 76 ans, 
dans la 46e année de son sacerdoce. 
Deuxième curé de la paroisse de Saint-
André d’octobre 1999 à septembre 
2001, il était aussi le doyen du secteur 
pastoral de La Madeleine. «Il aimait 
approfondir sa connaissance de la Bible 
et l’expliquer aux paroissiens et aux 
Équipes Notre-Dame qu’il accompagnait…  

Jusqu’à ce que la maladie réduise peu à 
peu son action pastorale et l’empêche de 
l’exercer…» 

ÀÀ DAteS À reteNIr

EN PAROISSE
  messe d’accueil du nouveau pasteur, 

Dominique Lemahieu :
– le 6 septembre à 9h30 à Saint-Amand 
de Marquette ;
– le 13 septembre à 11h à Saint-Vaast de 
Wambrechies.
  messe d’intronisation du nouveau 

pasteur par Bruno Cazin, vicaire 
épiscopal avec Jean-Luc Garin, doyen.
– le 20 septembre à 10h30 à Saint-
André ;

– le 26 septembre à 18h30 à Saint-Vaast ;
– le 27 septembre à 9h30 à Saint-Amand.

AU MONASTÈRE NOTRE-DAME-
DE-LA-PLAINE 
  Les Lundis au monastère sur 

quelques saints de 14h à 16h30 :
– 21 septembre : Saint Benoît et Saint 
Bernard
– 12 octobre : Sainte Thérèse
– 16 novembre : Saint Jean-Marie Vianney
  Dimanche au monastère 

le 6 décembre.

À NOTRE-DAME-DE-CHARITÉ 

DU BON PASTEUR
  Eucharistie : les vendredis 2 octobre, 6 

novembre, 4 décembre à 19h.
  Repas partagé : les samedis 10 

octobre, 5 décembre à 12h.
  Conférence-débat «Ouvrons les portes 

à l’espérance» : les vendredis 16 octobre, 
20 novembre, 18 décembre à 20h.
  temps de prière «Prier en chantant» : 

le vendredi 27 novembre  à 19h.

Le père michel Goethals lors de son accueil 
en 1999.
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Parcours Alpha classic : 
c’est reparti !
L’équipe des serviteurs du Parcours Alpha classic, coordonnée par 
marie-Catherine Cuvelier et Jean-Claude Allard, a la confiance du père 
Lemahieu, notre nouveau curé, pour mettre en œuvre une seconde 
session, début novembre.

m ais qu’est-ce qu’un Parcours 
Alpha classic ? Odile et Jean-Luc 

nous le définissent : «Il y a des questions 
que l’on se pose, un jour ou l’autre : quel 
est le sens de la vie ? Comment Dieu nous 
guide-t-il ? Est-ce que j’ai la foi ? Nous es-
sayons d’accompagner dans leur réflexion 
les invités (participants), afin de leur per-
mettre de s’approprier leurs réponses.» Et 
cela durant trois mois, au gré de soi-
rées bâties sur un schéma simple : un 
repas convivial, un topo et un moment 
d’échanges. 
«C’est un temps offert à chacun pour ré-
fléchir sur le sens à donner à sa vie et se ré-
approprier le message chrétien», nous dit 
Philippe, un autre serviteur (bénévole 
de l’équipe animatrice). C’est cet appel 
qu’ont entendu Anne et Nicolas à l’an-
nonce du parcours dans notre paroisse. 
D’autres y sont allés sur un coup de tête 
( Justine) ou simplement par curiosité 
(Bruno) ou comme une chance à vivre 
avec son conjoint ou des amis.

«Je sais l’énorme investissement que cela 
demande à l’équipe des serviteurs», nous 
dit le père Lemahieu. «C’est vrai», ren-
chérit Jean-Claude, mais comme tous 
les serviteurs, il témoigne d’une expé-
rience très enrichissante. Son engage-
ment de coresponsable, comme celui 
de Marie-Catherine, s’entendait pour 
une première session. Mais comme 
beaucoup de serviteurs, ils ont vécu 
une telle vie fraternelle d’équipe, qu’ils 
ont décidé de renouveler cette expé-
rience.
Donc préparez-vous à répondre aux 
propositions à participer à cette 
seconde session soit comme invité, 
soit comme serviteur, les services 
étant multiples pour assurer topos et 
échanges, mais aussi convivialité au-
tour d’un bon repas.
Andrésiens, Marquettois, Wambreci-
tains, et aussi Lambersatois de La Ces-
soie, vous êtes tous invités pour vous-
mêmes, mais aussi à inviter.

INFOS SUR LE PARCOURS 
ALPHA CLASSIC 2020-2021
Il aura lieu des 
mercredis de 
20h à 22h de 
début novembre 
à fin janvier à 
Wambrechies. 
Toutes 
précisions seront 
communiquées 
début septembre.

Contacts 
parcoursalpha.masawa@gmail.com
06 20 14 35 39 ou 06 12 98 91 55

CE QUE JE PENSE D’ALPHA
L’Église a pour mission d’annoncer 
au monde la Bonne nouvelle de la 
Résurrection. Annoncer d’abord 
l’existence de Dieu, l’incarnation de 
Jésus, vivant aujourd’hui, agissant et 
aimant dans notre quotidien. Alpha met 
en route des hommes et des femmes 
de notre temps pour cette mission. 
Des gens ordinaires pour une mission 
extraordinaire. Tout le travail accompli 
par les serviteurs est un cadeau pour les 
invités, un chemin de sainteté pour les 
bénévoles.

Nicolas Perrier, diacre
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